
B T B i du mmi ir ï i , — a repria h 
j ^ j . . . . . t . ^ . n mf 

« M et* ssnett* i h -MWA peut achever li 
É m u «luit avait i n ri mardi. Le de 
•jJÉ es W hUrea a aerté sacefs pendant pria 
S t a a x heures «t éssm» et il loi a fallu vrai-

EBisiisinp da .»j*»B4*e*r retenir, nsaigrè 
affroyable température, l'attention de La 

• • latent, H, •Ttrostn eu t certainement, 
I rarement il » a montré autant qu'au-
daui II i me me M ta boaue fortnne de tt 
• nnplsudir h peu prêt aur tous le* bancs. 
M, la tosatsûsstsa, 4—t 11 critiquait aises 

système, ne a'est pas associée * 

• m l , M. Dfake, n'a pu an at l e n t e u r eaieenf, V. 
t a * et «uceèe. Soa d i s — -
Ma, usai» il M valait a**, a baaucou» près, et 
•esaste forme et comme fond, celai de M. Mir' 
• a * , SA putu, H. Drifce avait ta eanuvaise 
aiaaat é» pénétre* fa «k* séaun. 4 tin marnent 
né • Cfcaaabre, «orneee par la chaleur, a'avait 
pats k fort» irteanter. 

Demain, en interrontpers le débat aur lei 
ntraitea eavrièrea. pour cMtinuer — peut-être 
MtV Ufmiosr — l'tatersellalion algérienne. 

_ _ T. H. 

SÉNAT 
Semitce du 5 Juin 

l a «éine. eM (m».n. k 4 aaaret 10, ion 11 pré-
N b i r ^ M ralliere. 

Bection d'un vice-président 
La ecrulà» aal Miert pour 1» nouwnation d'un 

«iee-prealdeni en remake»»».» a l . * Ver-
pkwc, daaade. g . néni II reetattat : 

Totanta : » - - Majorité absolue : 118 
IU . fajtral «!> >oii 

D m i n . 112 » 
lottetifis Waact 4 

M. Vejtral ett «lu. 

LES ASSOCIATIONS 
M. y allé deuose son rapport aur ta loi dea 

ntnwtatione. Il demande au Sénat de déclarer 
J'sagenee. 

fi aéra statué ultérieurement. 

Les agents des trains 
• Moawettar i«p«nd s u ctitiques au, M. Oo-

ésav a futc* caatra son eonire-prejel. 
M. Bandla éansauén tu Semât de repousser te 

, est repousse 

LE COUSUES RADICAL 

daaahtéaiona de l'Union progressiste et de 
la Gauche démocratique 

Parti, 6 juin. — La gauche démocratique a 
taéidd de participer au congrès r**"' 
assauts tue Je rnogrès don 
•sus lei rèptiblicaina, fui 

qui, quel' " 

miette* dat finances pour ruas*. 1HM. Oat été 

Biattnli, Poirier, atennéru. Usent, Corn* 

Franck Chameau, Peytnl. Seais, Cm 
Gauthier, Miller*. 

La majorité de* aaeatbreed* le —missâs* 

LA HAUTE COUR 
M. de Lur-Saluce* — Plat do nouvel in

terrogatoire 
Paris, 6 j u i n . - M. de Lur-Saluees ne sera 

plut interroge parM. Faèherea. t e pretééeet de 
ta Haute Cour estime en effet que l'affaire de 
M. de Lur-Saluces ayant «t* examinée à fond 
lorades procee laVi<-itfOO.it m'v a pai iieu d'ou
vrir d lasirucuoa et par conséquent de procéder 
à de aouveaux ioterrogatetres du préveea. 

M. de Lur-Satueee ne fuitteni donc prtw la 
pritenee la Santé que pour comparaître devant 
les juges de la Haute Cour. 

•M l 'Avenir de Hcubux-Tonrcolnf 

iar qaaraah narUnti, paraît Iwenali : Uiltar 

•reinlaeh. %Mt*r. M M . KlMIag. «ta «Saa 
Kerg. T> * * • * , * ^ _<**t*ZrFr****.!*. 

US'AÙI, oie., a*i?7>SCi<r« ta&edw eet> 
raara Btlgw et êSeafaia. 

Oa p«ut i*attondn a de ««Kipttt efriveet atrr (a 

Ettt roubauicana. eer t— ~ 
(emetrei i«t coanete l_ 

produiront lenr tfftrt *aet sar le eiattnt eft iaa 
auront k accomplir six toura de piatt. 

(>u« denotinn* «a p«r»paoti*e pour li toute gai 
H rendra dimiueae af VWetraat Soui.m. -

M mêla fa lahr i aarilii et déteerné ta tau* 
taeeton qui i1*é»e à « eauffre coneidérebie. 

Un crtm passionne/ 

Le vemgeeaee d'au naeri trompe 
Paru. B joia. — Un aaaplojé an cbemia de 

donnait, en *oa abaenee', des render 
«oui h net ouvrier marbrier aomaté Guntave 
Hetayer, 

10 h . U quitta teu travail, 

à bout portant. 
Le malheureux marbrier fut atteini en pleine 

poitrine. Oa désespère de le attirer. M. Guil
laume a été arrêté 
ehei tut. , 

GYMNASTIQUE 
dort i<at eur ma ta artère a 

NOUVELLES DIVERSES 
Régis-LaberûesQue 

- M. Max-Régie, aan* attendre 

p^illi 
ittea* qaa M Laberdeaqnc 
fttr» loagnaa tt venir, il at 
arfre pla> fongtemni. 

M. Laberdesque a déclaré à un rédacteur de 
Agence Ifatmtale, que bien qu' 
ïOiiderè i'euvoi des lémoios ath 
Lie le jury d'honneur se soit urononce 

e celle agaire. 
Toutefois, de nié 

que de hltei la soin! 

r que H. Réff.» * ton 

whien le dégaRer. Cette 
démarche faite, il mettra te* témoins en rap
port avec cent de M. rl't-it. Il est probable que 

Rencontre décidée 

Au Conseil municipal d'Amiens 
V I F l \ l JIHFVr 

Amiens, G juin. —Hier soir, pendant la séance 
comité secret du Conseil municul d'rVmicas, 

fédération de |N. Port^oit?, adjoint, ayant demandé le 

< de programmes, eonl résolus a de-
fendre la République, la démocratie, la société 
Mqwe contre le royalisme, le cesxnsme et ie 
alénealiame. 

Siée eeume que, et na comité, en vue de l'e< 
tie* électorale, est formé oar le congrès, il do 
fféenir le» reprete*tatrts dé tous les «rouées < 
parti démocratique, union progressiste, grouj 
radical socialiste et gauche démocratique, 

La (rouge de .'union proge.iute, réuni a 
fourdltui, a décidé d'adhérer au eongr 
rnsJifiil. 

e a dewgné, oear le reeréoeater à ce congre 
M . faambert, GjilJemet et Codet, avec mtnd 
et dépoter, dès I otnerture une motion tend* 
1 a* que 1e congrès prenne le titre de « Coogn 

LES ASSOCIATIONS 
Le rapport de 11. Vnllé 

t qu'on avait annoncé, le 
t très voiamineux et lour-
ron quatre-vingts pages 

esatêeae a'est réunie aujourd'hui à une heure 
«•ut ta préftdencc âe M. Combes pour entendre 
la tattare du repoeet de M. Vaité. 

Contrairement h i 
nptertdeM. Vallée 
•ira fa valeur d'en' 
aTsmoreswoa. 

Il est divisé en deux grandes parties intitu 
lésa : 1* les associations, t' les congrégations, 

Bans chacune de ces ptrUei, M. Valle faj 
d âhard na long historique en remontant poui 
lea aeatKiations joeau' 
1191 et, pour ' 

i qu'elles avaient au regard du i 
i règ u 

fuis ii examine toutes Us questions juridi-
nsaes aewievéea depuis de nombreuses années 
petir la réglementation de* coagrégatiaaa et 
par l'exercice du greit d'association. 

Il conclut h la fois de l'examen historique et 
in l'examen juridique que ies congrégations 
n'ont jamais eu, même dans l'ancien régime, 
On traitement analogue s celor des association* 
•t sm'il est impoaeihin de leur accorder aujour-
• V a ee traitement, 

M. Telle patte entrée * l'eiam-a. article par 
article, du projet de loi vote par la Chambre 
de» députés et saurai» aux délibérations du 
Sénat etilyuatifle les peu nombreuses inod 
usina* de tente nu de prie -ipe que 1* coam 
aésm adnatoriaie a apportées au projet de ta 
Chambra 

Les plus importantes portent sur l'article 1 
né la eomaMatisa a auperisne tes mnts : « Aise-
aaatinoa religieu^n • pour bien établir If diffé
rence entre les' coogrégationt et m» srmplei 
•nsocianon» reugi?ut*a n'ayant pas le caracièn 
nengrégaaiste et sur l'article M, 

ktu ce qui concerne ce oernier article, M 
Tsstié «tudte très longuement le texie de li 
Chumbre, le nouveau te*te aoumii h la eoro 
•évasion par M Waldeck-Rtosieatt et le teiu 
Snalement adopté. 

Ce dernier texte ett eetut de M. Waldeck 
•manjeatj avec deux différences : 

D abord la commission abaisse de six mots I 
sjuta nront m uWai lataaé anx eoogrénntiom 
peser se mettre en régie avec la ret eu aux 
Sryaau-droil pour réciaaner la hquidttion de la 
fortune des eangregttiota, 

Snsorte atte ajoute, sur la aeonnaitisn de • 
Clnansgeran et de M.Vailé i tu-même, le par»-
•unph* «ai vaut : 

sst antun en*. (•» issahrei dos lonajragsiina»dis 
anaan M anurroni irnar *'*•" nreaméM ateittl 
allait. ajaaT 

npétente. N. Thalamss, prjfes-

désobligeantes, M. Thalamaa demanda alors 
que M. Portejoie retirai ses paroiet- Mais, celui-
ci ayant refusé, M.Thalamas le souffleta, Les 
conseillers durent s'interposer et la séance tut 

FAITS JIVERS 

LE GRIME CLERICAL 
de l 'o i l i ers 

[•'avarice persistante de la mère. — Los 
lectures de M Monnier dans la prison 
Poitiers, ti juin. — Voici quelqi 

s de Mme Moonîer < 
privatioa de Ubert 

lion U,in nobn-l 
i oas quitter ss chi. 
flis. dan* sa cetn 

Jésut Christ. Lan 

prison. P^ur la mère, 

lavait pris l'habitude 

. riie songe d'abord A gsgn< 
de- coté les 

quelques » Î gagne • <u--:.f 

re di dehors, 
estavè du reg'Oae delà prison. A la An, degoû 
tée des haricots, elle a envoyé 10 francs * ses 
bonnet avec ordre d'épargner le plus possible 

A L'ÉTRANGER 

La Guerre_^_ Traasvaal 
Delarey et Beyers oat opéré leur jonetion 

le Natal — La voie ferrée 
Londres, fi juin. — Oa mande de Berlt 

dépêche de Loi 
que les commandos de Dé! 

t de Beyers. formant tw effeclif d» 8000 
homme», ont effectué leur jonction et me 
cent la voie ferrée entre Johannesburg et ie 
Natal. 

VIF ENGAGEMENT 
A W a r m b a t h — La commando de 

B e y e r s surpr i s par las A n g l a i s 
Pretoria, d juin.— Une portion du commai 

de Beyer», comprenant quatre cents homroei 
été surprise près de Warmbath et a été battue 
par deux cent quarante Anglais, 

Cile a été attaquée au moment on. elle atte 
tait ses chariots. Elle a abandonué trente sept 
cadavres. Une centaine de Boera ont été faits 
prisonniers. Dix-huit chariots et huit mille bètes 
s corne ont été capturés. Dans leur déroute, tes 
Boersont même abandonné leurs ambulances. 

Le commando Beyers ss trouve ainsi virtuel
lement sans apprOTisionneméots ni moyens de 
h'unspori.Les Anglais oat eu U ois tués et quinze 

8IUB SES PERTES ANGLAISE^ 
6 6 . 1 9 7 hoiiuue» hors de combat 
Londres. H juia. — La liste mensuelle des 

pertes montre que la guerre a enlevé le mois 
passé à l'armée aogluie 59 officiers et 7iy sous-
oftHers et soldats. On compte sur ce nombre 
!">!> tués et seulement 13 prisonniers. Le reste 
se compose de eleisés, dont 5fl sont morts de 
leurs blessures. Il faut ajouter les pertes cau
sées par lea maladies et les accidents qui ont 

Depuis* l e c o m m • • c é m e n t rie l a 
g u e r r e , l ' a r a é c regrsallère ss perd i s 
• « . l t > 7 h o s n s n e a , d o n t 1 8 . 6 4 8 

m l . eléaUtltlseaneat h o r s 
d e c o m b a t . 

LES AFFAIRES DE CHINE 
L'incendie de Pékin 

Une dépêche de source anglaise — TJn 
attentat criminel — La commission 

dissoute, 
Londres, fi juin. — L'incendie de la Cite in

terdite a détruit les clichés gravés des livres 
officiels de la précédente dynastie. Quelques 
un- croient qu'il s'agit d'un incendie volontaire. 
L'enquête aurait prouvé que le* clichés avaient 
ete enlevés au préalable, grâce à la surveillance 
défectueuse de l'administration internationale, 

La commiuion eat dis-oute. Désormais cha
que euisiance igira de façon indépendante, La 
eumirmtionn'a réellement pas fait grandebose. 
Les Français, des l'origine, ont agi séparément. 

L'ECHAUFFOURÉE D E T I E N - T S I N 
Un télégramme du général Voyron 

« deiuoailrtUoa dea exercices tapotes 

l'siceilant profestsnr Ltiu nVlauaov 
s fureat commence 
cinquante-liait gyn 

i touionri. M. RmiU Krée». I» sympsthi 

i ansamblu impatas fartât < 
amenta a*tc barres) - cinqoa ' 
adulte* étataat sar in rangs, 
m* touionri. M. RmiU Kreei 
-l'siitsnt, Tisvait de sa panonua, i 

s degrti 

vice président, M. 11. Faveur, anciea cymnas1 

b Isorieto M Itu-inruit professeur dipiéme de 

Les Salons de I9Û1 
SEPTIÊMsT. ARTICLE 

La Société des Artistes français 
Je tiens a déclarer tout d'abord que û la So

ciété des Artiste* français ne tue pas l'art, ce 
que M. Bougiierea.1 iui-raême an saurait faire, 
elle tuera infailliblement son Stten dsas ua 
temps donné, et que je vois asset proche. 

Dépuis quelques jours nous meus dans les 
journaux de petites notes destinées b nous in
former que jamais l'afflueace n'a été si grande 

- Artistes français et que les recettes sent 

t si peu. 
bien admettre que le public déborde 

dans les asiles du Grand-Palais, malgré que j'y 
e asiidiiement «t ne m'en suis jos-
jamais aperçu. Mais les administrateurs 
:ieté devraient comprendre que le pu-

! les 
t d?c 

stte 

L e s BasaW¥»sgri Sfasr«>llstes 
L'article eue nous aaaaa publie dimanche 

•nraier coucernaat les Rteeveura-buralista» 
noua a valu où certain oouibre de lettres ap
prouvant et complétant nos observations rela
tives au calcul des remina* de ces agents. 

Nom a Dons résumer les aperçus originaux 
de ua* aimables correspondants • 
L'administration des Contributions indirectes, 

staat 

acquît» permettant te paiement des 
roits de consommation sur les alcools dans la 
scette buraliste du lieu de L'expédition, 
Nous ne pensons pas que cette facilité soit 
uoloyée fréquemment par le commerce de 
-os qui a déjà des avances cooulderahtsa de 
Mita à faire au» débitants daas le* vuwe ré 

dimées, mais cela importe peu b ls dèmoustra-
is faire touchant le mode 

de rétribution de» receveurs-buralistes. 
Le résultat de cette création d'acquits svee 

droits perçus au point de départ, a été celui-ci 

, tes receveura-bur a listes des villes 
d sont généralement nombreux tes 
qui expédiant au dedans et au-de-

qui perçoivent 
cent mille francs'de 'droits 

que pour les livraisons faites 

f les spi 

l'Industrie, le 
demandé : « Comment vont-Ils s'installera la 
tialerie d»s Machines* * Et il y est allé. Lors-

s ensuite on les a transbahutés place Bre 
il, Il s'est encore posé celle question, et il s 

fiit le voYag*. Cette fois enfin il s'esl di 
' ' hfinitiït 

t bien 
r te rendre c 
i chers artistes >• vont 

de péregrioatioi 

de deux a t 
nuellament 

>biigés de r 
ituetix expédiée à destination des éébi'.entt é* 
extérieur. 
Il faudrait, si le système des acquits avec 

Iroits perçus se généralisait, un employé chargé 
pécialeraent de recevoir el de compter la pê
ne monnaie apportée dans les bureaux par les 
ommerçant». 

La charge de l'einnioi de receveur-buraliste 
è&ide doue, aoa seulement dans la délivrance 
les titres de mouvement, mais aussi dans I'im-
tortance des sommes reçues. 

Le système qui consiste h calculer les remises 
alloués «'tx receveurs buralistes d'après le seul 

méditions délivrées est donc mau-
ttendu qu'un acquit ordinaire ne 

donne lieu qu'à une perception de cinquante 
iti'un seul congé s'élève é plu-
de francs payes tu monnaie 

Dans ie 

goeuispu 

ticul des : 

M^_ Paris, éjain lalé. 

lia blsa btiren* «W m raira csualtr» «se 
•.f*s*»w»*^ée^nt»a** • auitié ls tut» pri-
amf do projet #. M sur MM nénVatre d« réserva. 
tn es qai eonetrut l'arOatt é, voua etus tié satis-
eit. Lst *«a*t*M atbsmsat» 4* trasuss. amnt fait 

I V ^ . ' I V . Î ! . 1 . ^ ! • • *>g*ele luuwisRÎteost 
r pu m* randr» sgreabla. 

Seulement, les 

SA sollicitude est 

chers artistes • abusent u 
peu beaucoup. Oa n' 

i idée du déliié d'horreurs qu'ils nous préseti 
t. Et, je le dis comme je le pense, à force de 
trouver en présence de tant et tant de 

tudes, cet excel! 
e lassera. 

Cesl quelles foisonnent les tartines indi-
•sis*, les piatr.nes goitreuses, les insanités 
rustiques. Comme les mauvaises herbes dam 

les champs, elles étouffent le bon grain 
effroyable 
:oup feraient « 

bas prix que des coipo 

dage, 

ailes coloriée» 
M * sut chr*M4i 
aliaaent le long 
— ies jours de 

6j , 
Tictimet 

• du p*npral Voyron 
de I» 

ndaot 
chef du cerpi eioéditioaoaire, une dcuèche 

querelle entre les toldiU fraaeaii 
et allemiBdi et la notice anglaise. Au cd'ira da 

Q tend on > «Ile, elle repond : 

M aacka a u . io< 
ftariuatalara. jMl«ir a» aarafraplu. M. ( i l l i eap.i 

aahfa. M uavaiau 
(aaVatiaa, «a drulti 

ttmaHi» da aaïaiWii a. ta ca> 

* 6 i . ' w r a p i d e H V allé se termine par 

************* 
«H l laBfsK gsag S» Wtttm 

. Farts. S faux. - U Sénat, rsussi daas set 
VaVétam a •isasil l u V ssimbrii et N sont 

— Ella ae voalait pu se lait 

Il y a entre les deux répoosee aux deux ques-
)ns posées une eontraéiciion absolue dont 

cette étrange mère n'apprécie tins doute pas 
toute la portée. 

L'iD&truction judic ia ire 
Le défilé des témoins continus au palais de 

justice. Le jugt * entendu aujourd'hui le bâion-
aier de l'ordre des avocats, ami de la famille 
tt l'u ' 
que tous l< 
Ki senté 

T a-t-11 un cadat-rt t 
M. Morellet. procureur genérsl, s'est rendu 

Cet aerus-midi M. Moreuet est retourné rus 
ie la Visitntina. Des fouilles «M été laite* d*ai 
le jardin de Mme Monnier ea pn+aeece du fugi 

' d u procurear de la République et 
re central. A t-on trouvé te petit 

dont quelques personnes, qui ss pré
tendent bien reaseigaeei, soupcaaaeieat l'exu-

Les magistrats 

c'est que h i* 

SE de le 
taauaaS 
is ee que tout le monde 

sortie des msgtitrats, le eotsnanssire central 
rtenr de petits psquet». 
impossible d'obieuir le plus petit ren
ient, la ceaMga* est dt sa taire, et M 

le pracar*ur géret, qui accaeill***, i( y a quel-
i jours encere, usée tant é'isapiàsaimiiit 
^oreteuianta d* m presse, n'est pat te éer 
a s'y ceifanaer. 

Ia4 utetins* 
t bulletia de saaté de Mite ilsarhe aect se 

résumer en trois mots : tt Etat très •atistaisaat.* 
bepuis hier, sur i'aroVra de M. r'outint, prési
dent é* ls sasnsaiasssa aésataisirsUte des Bas
âtes*, asesnmaa a* peut ptus pasavasar éaaa la 

a* i 1 IWei-saiM saals Bumekê, 
S était issues, car les saséaaa Sstsmitnt ssssanss 
jour plus aoma-tux. C'tttrt une vtrvtabls pre-
•BBUBBB 

Aatrttntrt s» téeiMttnl** 
Naaa, » > - . - a W i a a l l « . • • m m . 

ment atieint, a succombe. 
Le miniatra da la marin 

familles des .iclimes. 

LA BELGIQUE 
I / i n c * o n « i l o d" V n v e r i 

16 millions de dégâta 
Anvers, 6 juin, — L'ensemlj.e de l entrepôt 

ie forme plus qu'un amas de oècombres fu-
nants. On estime à 16 millions de francs 1M 
tegftts, soit trois million) pour les btV-imeatl et 
3 millions pour les marchandises. 

Çî-A.. &, I-..A-

avenue de Paris, h St-Denit. L'on d'eux, Louis 
Vuselin, 14 ans, saisissant un pieu en fer en 
asséna on coup violent sur la tète de son sd-
ve-Mire, Auguste Lagarde, I l «as, qui eut la 
boite crânienne fracturée. 

A. Vitry, une lllett* ae U ans, Louise 
et a été renversée par ene automobile «t 

H gr.évemest ble«ée qu'on désespère de la 

sidèrables. 
Amiens, 6 juin.— Henri Gappy, 18 ans, jour

nalier, * teaté de violer sa satnr âgée é»e_ix 
ann S irpris par sa belle-soeur il s'est refagié 
au greninr et s'est pendu à une poutre mais ou 
a r.oupé la corde avant l'asphyxie. 

Rodex, g juin. — L* faudra a tué l'abat 
Ctateiles de Laelaa tandis qu'il était assit a sa 
tante de travail. 

Angers, ti juin. —Une eaHveairice ett teeehés 
d'une meule de paille sur une fonrcUe qui f » 
iranaoereé* de part sa part. H a fallut owur la 
ui-u%'er scier le manche ds l'eutii. K i* est 
suorie deux heures s près. 

LE SPORT 
VÉLOCTPÉMK 

raeta dt reat» d* eut kiteaeuei. Il faat 

à bai 
des murs - leur vraie plai 
marche, 
malaisément i oeuvre qui préai 

nnt de vue de I idée ou niérne, simple-
point de vue de la technique. 

Si la plupart des visiteurs s'en liaient 
qu'ils rencontrent dés leur entrée dan» le grand 
Salon, il» prendraient, à coup sûr, leurs jam
bes à letir eou nour fuir ce musée des horreurs 
C'est lé, eu effet, que s'étalent las éternelles ai-
rèaessoufflées de M. Latyre,l'immense panneau Uéraud.d(/<ii 
et Ma chaises du Paradit: terrestre, les anec
dotes pour journal de famille illustré de M. 
Cliocarne-Moreau, les décors Aisques de MM. 
Laleuze et Siyka, les chrétiens livrés aux fauve* 
de M. Surauii — demandez -sa terreur des pe
tits enfants, la tranquillité des professeurs l — 
el ie nlafond tapageur de M. donnât. Toute 

t psu reccL-ative, je 

ta, ra 

l l'iiumi la banalité 
nt fois vues, tans l'ombre c 
i recherche, d'une préoccupât,,, 

et surtout 
lorsqu'elle affecte des apparences de rudesse 
elde violence — de compositions arrangées 
selon iimmtiabie norme. C'est triste ei c'est 
pauvre, pauvre t„, 

Les naïades de M. Lalyre exposent nettement 
ta formule : pour faire de la chair, tout prenez 
du bUnc, vous y mettex du jaune et du rouge 
autour, comme dit la théorie fameuse de l'artil
leur, et vous... un (as de )*ta^et, de oraa, de 
poitrines copieuses, de croupsa rebondissaales. 
Et admirez combien ie peintre connaît son 
atffûre : ici l'une des abondantes personnes est 
brune, uue autre blonde, une autre rousse ; l i , 
ça recommence : une blonde, uns brune et une 
rousse. Et c'est ainsi d'un bout h l'autre de h 
toile, de façon à former échiqoier. 

<"'«, c'est ta science, vous entendes bien, te In 
du fin. BtM. L&lyre est évidemment content, 
puisqu'il réitère chaque année avec une aet-
sistance, une obstination qui deviennent tou
chantes. Vrai, ça tait par aa'émouroif et taea 
Aine s'attendrit devant cette inconscience. A usai 

nsrlai-je point si longtemps pour le per
sonnellement prendre h parti, mats, steopla-

paree qu'il est un prototype de ces ir-
s embourbés jusquau dessus des yeux 

dans le A marécage de l'err 
ions serrent imsertura*Me«natle 

même bon Dieu, le mène Christ nimbe de 
jaune d oeuf, à figura plate, pfas eu «seins creu-

i sans dire, selsa qu'il opère quelque 
se lamente sur m crois; d'attirés, les 
nuneurs, d'autres, let mêmes arbre» 

reflètes dans las mêmes sans. . Ah I e'ast gsi I 
M. Boasat a, cette aaaée, mie U Causeuse re-
ngote du t asersebes-moi s* » eiiieliqu» sur 

do* de c* malheureux M. Ia*abel. Grèvy, 
Carnot, Faure, Loubat, aan* snatpter les Sei
gneurs ée rotàudre iasaerUac*, nat successive-

' posé devant sea objectif. Cl il ae les a 
point flattés, fichtre f On ch*roa* ?*i*emeat 
daas c* portrait qu**aja« chasa de 1* cardnle 
bonhomie, bonhomie ai «•uemuts, gui est la 
nracteriiuiou* ée notre Préhéeoi. C'est préci*, 

une préciason sèche, raid*, dur, raiècha. 
Eiiepiafead da saamt aaaratmsdsisjtu-
wte. Ime ttégringetade de osras aui, sur é*s 

nuage» de Huieuaa mlbuiaal éaaa des pesta-
extravagantes, aussi dépourvas «xi'aa peut 
ra ée acnihutanU, censme en est ea argot. 

Je jurerais que M. gaoaatcst ceavaitteu d avoir 
fait de U peinture et, sa tout cas, il ea per-
susd> des quantités de gens qui admirent «* 
eonlaaee. C'est du aséssimr ê*ÊmâA. att-ea, ea 
gonflant les jouas, si csls tuttt. 

Quant S M. Bouguereau, il at as assauts put* 
' senne d* aaunuaser gwatae Ame. Il 

prsné. irtaqurtiesneat, raanaar caaaa de Pra-
d bon, es sssm le rssséttrés sa*!, ussa-S-dsru 

tmei 

que l'administration a surtout 

traitement des receveurs bura-
ua taux qui ne s'éloigne guère de la 

fixité. 
Auïsnt leur attribuer 

n'y aurait plus besoin d'( 
tué. Dans un prochain i 
des heures d'ouverture 
coucher du soleil), do 
tion de l'olcoo et du 
sont obligés de (a, 

ouletées par i 

i traitement fixe, (I 
luer le travail effec 

article, nous-parlerons 
dea bureaux (du lever 

l e , '< 

Nominat ions officielles 
Domines. —M. Jules Debacker, vérificateur 

Tourcoing, est nommé à Lille. 
~ . Louis Boilelle, commit principal h Lille 

,ommé vérificateur a Tourcoing. 

a LS PRÉFECTURE 

Concours pour l'Ecole ds 8t Cyr 
Les éoreuvss da concourt pour l'école me
tte militaire de St-Cyr auront lieu les S, 6, 7 

' sons la sur* 
: Rogter.du 

i la Préfecture du Nord, 

lieutensnt Sautai, du 43e. et du I 
court, du lise, 48 candidats prennent parla 

Réun ion de U Commission départe 
menta l e 

Les membres de la Commission départemental» 

lord sons la présidonce habituelle du M. Deaaarle-
ciel. 
Après lectare et adoption du procès-verbal de la 

tance do S mai dernier, la commission prend les 

JnrT criminel — Renarlitiondo nombre dei jnrés 
our la liste de 1002. Adopté. 
Société nautique — Va» médaille est accordée h 

Notre-Dame — Translation ne . 

ours de 486 fr. est atleaé. 
Haaalin, — Hoapiuliiat 

Ibtes- Demanda d» talm 
i dont commune* 

Morenchies. — Kmnierransent d'un chrmia rural, 
-emaflde da secoure. Un ascoar* de 400 fr. *tt 
liant. 
ihnt-Lieu. — Redressement du chemia rural 

- b. Adopté. 
Sécha. — Elargisse mont du chemin rsfai n* t. 

LlOpté. 
La Oorgse, — Reconaaistanc» d» eheTnin» rn-

las. i? ebamias sont Masse». 
Steenwoorde.— Admission t l'hosplc 

n comme Sa départ-iacat de l'orpheline légitima 
tsria Peel. Adopté. 
I'.«Meurs ssoours sont alloué* aux >aei*at initi

ateurs et veuves d'instùnteors dans le besoin. 
Courchelet.es. — Cooatruciioa d'une école de fil

as. — Un secours 4e toôO 'r. eet alloua sar le* 
tonds d« depirtementel 

icvtésurlesfonéi 
uiUiee. — Restai 
- Un secours de M3 tr. est accordé. 

Bettsgaies, — Classement eu viciaetitê du chemin 
irai dit da rès>).e». Adopté. 
Lesberabe. — RseUarstion du* chemin vicinal. 

U* mes le rMtltMseM te kesslil 
Paria, 6 Juin. — Uae delejalion da la Muni-

tàpalitC da Koakaii, empoaaa de KM. Caratte, 
aaaire de Roitbaix, B.itleul. adjoint, accompa. 

I l l'aetfa. da « u t i l 
lea*. la fiana* • «MM 

da da.aar aaaadat t Kl). Waaa», ftl.l»Hf t 
ValttaaU, aanr lattrrfsir l'ri j • Ban datât t t 

L'âvtnc$mtnt dM offâtrt é$ HstfVV 

ROUBAIX 
demandé l'envoi au Sanatorium d» Saiat-foi-
sur Mer. 

"ÎOgartiss et H filles ont été désignés pour 
partir le 15 juin pour y séjourner pendant ua 

Ces entants oat été examinés ea présence de 
MM. Tbîrin et Vai, Waereheke, adjoint*, 
Kimpe et Dedoncker, conseillers municipaux, 
L. Catriw, vice-pre»ident, M- Marrc.ux et A. 

, membre du Comité de la Ctiste des 

tiisd et à cheval de 
de Houhaix. jeudi matin, a sept 

heures et demie, au rond-point du parc de 
Barbiettx. 

Le général s'est ensuit» rendu à ia caserne de 
la rue des Arts, où il a interrogé les hommes et 
visite ies iogemenis. Il s'en montre très satis
fait de son inspection. 

M o r t d'exa R*«aMLissi«ui est «L'hisse — 
Le Main de Itaubsix vient d'être informe teie-
grephiqueme.nl du décès de M. Henri Lecomte, 

Le tuteur du malheureux, M. Alexandre Ma
thieu, demeurant éô, rue de I* Potennerie, * 
été aussitôt arisé d* ce décès. 

^tl-i&^S^T^^r^ 
Noui présentons à ta famil 

Bureau de Weufal-ence — M 

IJO «halesar. — Hier après-midi, en pas-

heureux qui avait été* frappé d'insolation, fut 
chez M. Carrisaimo, où il fut l'objet des 
de M. le docteur Diapa, qui le fit ensuite 

admettre é l'Hotel-Deu. 

feur, demeuraat a Saiat-Qivsntia. Une vain™ 
qu'il avait avec lui fait penser qu'il venait d'ar-

II fosat U e n 

procès-verbal pour avoir 
à bras au lieu de la tirer et 

versé Mme Louise Boudai 
du Collège. 

e, demeurant 

J e t d e frieerea c o n t r e o n t r a i n . . 
ier matin, vers 40 heures, un procès-verbal a 
té dressé à Auguste Geerbaert, âgé ne 13 ans 

donneur de lis. demeurant,", rue de Lent 
«rue Ciceron, par lés agents Ha met et 

Lebon, jetant des pierres contre un train vç 
t de Lille. 

I v r e s s e et v i o l e n c e s . — Mercredi soir, 
n 5 heures, ua procès-verbal ponr ivresse et 

rioleaces légères t été dressé S la charge de 
Gustave Dumoutia, âgé de 30 ans, marchand de 

u, demeurant rue de Coude, cour Bei-
P«. ; 

Accidents de traeail - Cher. MU les 
s d Alfred Motte, Mme Céline Delcueillerie. 
tser&nde, figée de 48 ans, demeurant rue de 

Coheas, maison YValteau, a'est contusionne 1* , 
pied gauche «a tombait. / 

Chez MM. A. E. et Alfred Motte, M fleorl 
ni , ajusteur, âgé de 39 ans,demeurant tue 

Charles Qtiint, à Crois, s'est eentueiosfié I* 
sas* «a ion»haut. 
— Cher M. Moerraao* Aiixandsb, M. Fer-

diatad tteroelle, soprétaer, Sgé de Ï.I tw, és-
meuraat quai de Toulon s'est brft.c k l'avant-

iroit ea tombant iur un tuyau de vapeur. 
Chez M. A. Duqnesuet fis,M. Arthur D«t-
i«x. rsbeteur, kge de '» a u . desMarnat 
! I* tferitêre. 11, é Tourcotsg s'est coupé 

Wnitret**. * efce pique k l avant bras, par une 
dent de laveuse. 

-CaetMM. Alfred Motte et O*. M. Henri 
Sruysetl, mécanicien, Âgé de 16 tas, demeu-
r*ot rue WabaeaoéBoesor, H, a ea i* saeia 
g sache sensés, esters UM ssesde et son bec, 

- O h e s " ' 
lUcbeur, 

gertf 

«XM. Carlo» Ma s, 
' «as, éesaeennt rue d .41-
esrterse 4n pied gauche. 

-Cbei H. Tsame**) ****, • • ««raphia 
e^avto, luis» s i «S, Agé de é* ses, demeurant m 

ans a ééé pian* A la psasat ée 1a mata gauche 
tri* aunate d'ass* Urne. 
_ Cbei ni- tsusslr» Poi, le nommé M. L«-

Méasj SsatsTSt, aeMre, Agé te >T sste, i" 

guentn. pssssea par ua) abas. 
• -f lbaa » . B.>af».w CualaaU. H. taMfk 
Vandaraxarai, palatin, la» d» (4 a u , êtawat-
nUUn Fraaaa 17, a'aat lait «a» plai» • ; < • » 
de ranaaat idnaNaMn ajnelat 4H ti lt aaadaaaraaa 
« a a W a t M M l V l a e a t ^ 

_ - 4 j | «a iilrad Malt* il o», ». M°«*l 

Courchelet.es
grephiqueme.nl

